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Pourquoi un tel projet de recherche ? 

Le groupe d’appui qui a accompagné la construction de l’appel à projets (AP) « Mobilisation collective pour l’agro-

écologie » avait suggéré une analyse des dynamiques induites. Cette intention était mentionnée dans la circulaire de juin 

2013 définissant cet appel à projet.  Le présent projet de recherche, ObS-TAE (Observatoire Sociologique des Transitions 

Agroécologiques), financé par le Ministère de l’Agriculture, propose une démarche fondée sur la constitution d’un travail 

d’observation à long terme accompagnant la conduite des projets innovants retenus dans le cadre de l’AP, visant le 

développement de l’agro-écologie. Ce projet articule trois niveaux d’investigation dans l’objectif de produire des 

connaissances scientifiques et de co-produire une capacité d’auto-évaluation pour les acteurs : 

- une caractérisation de l’ensemble des projets lauréats, mais aussi soumis, et les partenariats qui les constituent, suivant 

leur implantation et les thématiques pour doter autant les services du Ministère que les acteurs impliqués et les 

chercheurs, d’une lecture globale  du paysage formé par cet ensemble de projets ;  

- Un ensemble d’études sociologiques conduites par une dizaine de chercheurs en sciences sociales dans le cadre d’une 

méthodologie commune appliquée pour l’analyse des dynamiques d’innovation portés par une quinzaine de projets 

lauréat choisis pour leur originalité mais permettant d’appréhender la diversité de l’ensemble ;  

- une animation associant les chefs de file des collectifs des projets étudiés, les chercheurs engagés dans cette opération 

et les responsables de cet appel à projet au sein de la DGPAAT, ainsi que quelques référents des DRAF pour fonder une 

démarche participative de suivi et de réflexion in itinere.  

Le bénéfice de cette proposition est d’ouvrir de nouvelles possibilités d’étude et d’analyse du mouvement en cours 

porteur de transitions agro-écologiques.  

Objectifs du projet 

Le projet ObS-TAE vise à produire des connaissances sur des dynamiques en cours d’écologisation de l’agriculture, en 

fondant cette activité sur une approche partenariale et participative autour d’un dispositif d’action particulier. Le champ 

des études sur les changements en cours dans le cadre d’une écologisation de l’agriculture, souhaitée mais difficile, 

connaît un développement important, au niveau national – et bien au delà de la seule communauté de recherche 

agronomique, les sociologues s’étant également investis dans ce champ - mais aussi au niveau international. L’enjeu de 

l’adaptation au changement climatique renforce l’intérêt porté par les acteurs publics et les porteurs d’enjeux sur les 

contributions de l’agro-écologie au développement durable. Cela se traduit en retour par une mobilisation de plus en plus 

conséquente des acteurs du système de recherche et de développement agricole. 

Cet intérêt scientifique pour les changements vers des pratiques plus écologiques dans un contexte de transition plus 

globale, ouvre de nouveaux horizons pour penser une sociologie des mondes agricoles plus en prise avec la 

compréhension des conditions de développement et des contraintes qui pèsent aujourd’hui sur les régimes d’innovation 

et de développement durable, de fait ouverts à une plus grande implication des porteurs d’enjeux sociétaux. Si le 

financement public par appel d’offre est ordinaire, l’appel « Mobilisation collective pour l’agro-écologie » porte une 

action assez inédite en finançant des collectifs d’acteurs directement en prise avec des démarches innovantes, et en 

ouvrant largement le champ de ces collectifs éligibles au-delà des organisations habituellement visées par les 

programmes publics. Ce que peut révéler, et ce dont est porteur un tel instrument mérite un travail d’étude et de 

recherche spécifique au moment où le dispositif des GIEE, dont cet appel à projet était conçu comme préfigurateur, va se 

mettre en place.  
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Positionnement des travaux de recherche 

Avec l’appel « Mobilisation collective pour l’agro-écologie », est à l’œuvre une forme a priori assez ordinaire d’action 
publique, forme qui s’est généralisée durant la dernière décennie pour appuyer la recherche et le développement 
agricole à travers le financement de projets évalués par des « pairs ». Mais elle a ceci de particulier qu’elle s’adresse très 
directement à des groupes d’agriculteurs (et autres acteurs) impliqués dans une action de développement et 
d’innovation que l’on peut qualifier de « venant de la base », suivant une modalité de contractualisation directe entre le 
ministère et des groupes d’agriculteurs et/ou d’autres acteurs représentés par un chef de file. 

On fait l’hypothèse que les projets lauréats de l’appel d’offre sont très variés dans la façon dont ils agencent un contexte 
d’action local déjà là et de la mobilisation de ressources dédiées à une action collective spécifique. Partant, chaque projet 
est porterur d’un agencement spécifique, mais ils forment pris ensemble une description du paysage des dynamiques 
locales et des dynamiques de changement et d’apprentissage. L’étude de cet ensemble d’initiatives va permettre de 
révèler ce que « agro-écologie »  veut dire, vraisemblablement suivant des approches et des conceptions variées qu’il 
faudra comprendre et analyser. Cette étude entend alors produire une vision globale de cette variété et fonder un cadre 
commun de lecture et de description. Ce cadre pourra équiper les analyses des partenaires sur la réalité du dispositif et 
permettra de re-situer les travaux du projet qui porteront sur l’étude et le suivi de situations choisies.  

Le projet propose une démarche d’analyse de certains collectifs porteurs de projets lauréats. Elle s’inscrit dans un champ 
assez large de travaux sur les changements de pratiques en agriculture et plus particulièrement sur les dynamiques 
collectives et multi-acteurs qui accompagnent ces changements. Du fait d’un travail collectif porté par l’INRA sur l’agro-
écologie au niveau international, cette démarche est guidée par une approche comparative qui tient compte des 
contextes agronomiques, socio-économiques et culturels. Dans le cas Français, elle permet donc d’aborder avec un recul 
conséquent ce que le cadre spécifique de l’agro-écologie change éventuellement à la manière d’aborder les changements 
eux-mêmes et/ou de les accompagner. En effet Il existe déjà tout un ensemble de travaux de recherche sur les processus 
d’intégration des questions environnementales dans la production agricole et dans les systèmes agri-alimentaires, visant 
à améliorer la compréhension des conditions de développement de l’agriculture durable et de l’écologisation des 
politiques agricoles. De ce point de vue l’appel à projet offre un portefeuille de dynamiques collectives tout à fait 
intéressant, représentant une large gamme de situations tant en termes de composition du collectif, d’ancienneté, 
d’institutionnalisation, de partenariat. Leur étude invite à croiser plus nettement les approches centrées sur les pratiques 
de la production et celles qui concernent les dynamiques collectives issues du monde du développement agricole mais 
aussi des dynamiques territoriales de façon plus générale. 

Enfin le collectif de chercheurs qui prendra en charge ce projet travaille non seulement sur l’adoption et les 
interprétations de ce nouveau « référentiel » de l’agro-écologie en France mais s’intéresse également à la façon dont ce 
référentiel émerge et tend à s’instituer dans différents pays sous l’effet des interactions entre les arènes scientifiques, 
politiques, professionnelles et civiques. Ainsi ce projet s’inscrit-il dans le prolongement de travaux que nous avons 
amorcés collectivement depuis quelques années autour de l’analyse des processus d’émergence et d’institutionnalisation 
de l’agro-écologie en France et au Brésil, mais aussi en Argentine, ainsi que de manière moins visible dans d’autres pays 
européens. 

Architecture du projet  
 

Ce projet repose sur la participation d’un groupe d’une dizaine de  chercheurs et de trois doctorants mobilisés avec leurs 
encadrants, majoritairement sociologues et tous dotés de références solides sur les processus d’écologisation des 
pratiques et les dynamiques collectives. Ces chercheurs contribueront à la production et à l’analyse initiale des données 
empiriques, au suivi des collectifs intéressés et à l’animation de la réflexion collective. Les chercheurs se déploieront sur 
les régions concernées de façon concertée en fonction de leur localisation et/ou de leurs investissements déjà en cours. 
Le projet est organisé suivant trois tâches principales, placées sous la responsabilité des porteurs du projet ObS-TAE. 
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Avec la Tâche 1, il s’agit de produire une caractérisation de l’ensemble des projets via une analyse textuelle des textes 
des projets lauréats, en mobilisant les descripteurs existants dans les rubriques de l’AP, mais aussi en produisant de 
nouveaux descripteurs issus d’un travail d’extraction terminologique et du recours à des catégories apportées par des 
typologies. Partant, il s’agira de préciser les points focaux de ce qui pourrait convenir à un suivi plus précis d’un ensemble 
de projets, avec des effets d’apprentissage attendus pour considérer de futurs appels à projet.  

Avec la tâche 2, les chercheurs du projet suivront de manière coordonnée et sur la durée (de 1 à 3 ans) 15 à 20 projets 
sélectionnés. Ce suivi sera réalisé sur la base de thématiques et principes transversaux, sachant que chaque chercheur 
aura bien sûr certains questionnements spécifiques, liés à ses propres thématiques de recherche. Concrètement, il 
s’appuiera sur une participation régulière aux réunions du collectif étudié et sur un ensemble d’entretiens avec les 
membres de ce collectif et ses partenaires ainsi que d’autres acteurs de la même région apparaissant comme pertinents 
par rapport aux problématiques posées.  

La tâche 3 consiste en l’organisation et à la tenue de réunions régulières associant les porteurs des projets lauréats suivis 
dans le cadre de la tâche 2, des responsables du ministère de l’agriculture ( DGPAAT et des référents des DRAAF) et les 
chercheurs. Ces journées d’échange, informées par les études de terrains, seront bisannuelles. Elles auront pour vocation 
de caractériser et discuter l’état d’avancement des études ; de prendre connaissance de certaines situations pertinentes 
pour fonder une réflexion sur des situations choisies ; de réfléchir les aspects méthodologiques ; de discuter des résultats 
intermédiaires ou finaux ; de discuter plus largement du dispositif et de son intérêt ; et éventuellement d’entendre le cas 
échéant des intervenants extérieurs. 

Productions attendues du projet ObS-TAE ? 
 
Co-production et évaluation participative  
. Production régulière des « actes » des séminaires organisés 
. Edition d’un site web offrant une vision globale du travail potentiellement associé à la mise en ligne des études de cas et 
d‘éventuelles  contributions des porteurs de projet eux-mêmes 
Rapports 
. Rapports intermédiaire et final contenant les études de cas et un bilan à mi-parcours des Tâches  
. Rapport scientifique final complet comprenant les études de cas accompagné d’une méthodologie et d’une synthèse 
des résultats. 
 
Produits de la recherche 
. Publications sur les études de cas réalisées par les chercheurs 
. Publications sur l’analyse transversale des études de cas par les porteurs de projet 
. Publications sur la production méthodologique 
. Edition d’un ouvrage de synthèse 
 
Enseignements  
. Retour d’expérience des porteurs de projet et diffusion de la réflexion dans les projets et au delà 
. Retour d’expérience des chercheurs dans le cadre du comité de pilotage 
. Retour d’expérience pour la DGPAAT sur un dispositif nouveau de financement direct des mobilisations collective  
. Valorisation des réflexions conduites dans les séminaires prévus dans le projet, et dans le cadre d’un colloque ou 
séminaire final ouvert. 


